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sance - dans le travail et l'économie, c'est donc pure folie d'aller
la chercher si loin. C'est aussi folie pour une autre raison car,
(lit S. Paul, " on est assez rLche quand on a ce qui suffit avec la,
piété. De même que nous n'avons rien apporté en ce monde, il
est certain que nous n'en pourrons rien rapporter."

Le R. F. Cyprien

L'Eglise a perdu le 14 juillet un saint et courageux patriarche
des Ordres religieux, le venéré Fr. Cyprien, Supérieur général
de la nombreuse Congrégation de l'Instruction chrétienne, dont
il devient le protecteur au ciel.

L2 R. Fr. Cyprien, âgé de quatre-vingt-un ans, entré dans
l'Institut le 13 février 1833, succéda le 26 décembre 1860 au saint
abbé de la Mennais, fondateur de la Congrégation ; le R. Fr
Cyprien était alors le maître des novices.

Les Frères de la Mennais (c'est le nom qu'on donne ordinaire-
ment aux Frères de l'Instructiun chrétienne) se multiplièrent
beaucoup sous son long généralat de trente-sept ans, et leur Ins-
titut fut définitivement approuvé en 1891.

Le fléau des chenilles au Saguenay.

Les journaux du pays.ont parlé, au commencement du mois,
du nombre extraordinaire de chenilles qni menaçaient ce dévo-
rer les forêts du Saguenay. Forcément retenu k notre bureau
de travail par une besogne excessive, nous avons vivement re-
gretté de n'avoir pu aller étudier sur place les dégâts causés par
ces insectes. Du reste, de Chicoutimi même, on distinguait fort
bien, sur la rive opposée de la rivière Saguenay, c'est-à-dire à.
une distance d'un demi-mille, certaines parties de forêts dont
les arbres avaient été dépouillés le leurs feuilles par ces innom-
brables rongeuses. -

Et puis, nous n'avons pas manqué d'entendre parler beaucoup-
des faits et gestes de'ces chenilles.

Il est très vrai, comme on l'a vu sur les journaux, que les
trains du chemin de fer ont été grandement gênés par les trou-
pes de chenilles qui recouvraient la voie ferrée, e-, qui, écrasés
sur les rails, formaient autour des roues une masse gluante qui
rendait difficile le jeu des freins, dont l'emploi est si nécessaire
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